
Je m’oppose au projet GNL/Gazoduc, car il va complètement à l’encontre des efforts que 

la société fait afin de réduire les effets néfastes de la crise climatique sur nos écosystèmes. 

Ces trois sphères du projet, que ce soit la construction du pipeline, le complexe de 

transformation du gaz en méthane liquide et le transport de cette substance sur le Fjord du 

Saguenay et le St-Laurent, ajoutent un poids supplémentaire à tout ce qu’on essaie de 

vaincre pour préserver l’environnement. Non seulement le résultat final, mais aussi le 

processus d’installation des mécanismes déstabilisera les écosystèmes, et créera une 

rupture dans le paysage. Pensez aux régions qui vivent du tourisme, si leur valeur paysagère 

est réduite… Pensez aux écosystèmes terrestres et aquatiques qui perdront des espèces 

animales et végétales… Pensez aux générations futures qui vont vivre avec les 

conséquences.  
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